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de l'inscription : Dei honinunque caritate instincts. La ten-
tative de colonisation faite par la marquise de Guercheville

et les Jésuites me semble plus mériter cet éloge que Cham-

plain avec ses compagnons ; car elle était toute catholique et

en vue de la conversion des sauvages. Si vous jetez un coup

d'oil sur l'ouvrage du P. de Rochemonteix, vous y verrez,

vol. I, page 8 : " Les catholiques se mirent du côté des

mécontents, en voyant l'ouvre d'une colonisation essentielle-

ment catholique confiée au lieutenant général de Monts...

calviniste." Une inscription comme celle dont vous vous

occupez doit être strictement historique et ne pas donner lieu

à des discussions. Or, je crois que vous n'en êtes pas encore

rendus là. Vous savez qu'ici nous sommes trop portés à faire

du panégyrique : c'est ce qui me met en défiance. Prenons

garde qu'un jour ou l'autre le P. de Rochemonteix nous dise,

comme à l'auteur de Mgr de Laval, que nous sommes tombés

dans un tel enthousiasme, pour ne pas dire plus, que nous en

avons perdu de vue la vérité. (textuel).

Y,e tout humblement soumis,

H.-R. CASGRAIN.

Québec, 4 décembre 1896.
Monsieur l'abbé Lindsay,

Chapelain des Ursulines, Québee.

Mon cher Chapelain,

En vous soumettant, mardi dernier, mes humbles observa-

tions, j'en ai oublié une que je crois devoir vous indiquer.

L'auteur de l'inscription, que je reconnais comme un latiniste

consommé, d'autant plus volontiers que je n'en suis pas juge,
ne me paraît pas avoir aussi bien compris le sujet qu'il avait

à traiter et s'est trop borné à cause de cela à des généralités
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